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Securite militaire

Le cours de repetition du bataillon de police militaire 2 - Entrainement ä la collaboration

Lt col Nicolas Winteregg

Commandant, bat PM 2

23

Cree
dans le cadre de l'etape de developpement de

Farmee 2008 - 2011, le bataillon de police militaire
2 (bat PM 2) a vecu son 51' Service d'instruction

en formation du 8 avril au 3 mai 2013. Pour la seconde
annee consecutive, le corps de troupe de la Securite
Militaire a effectue son Service dans la region de Berne -
Seeland, avec un PC de bataillon situe ä Miinchenbuchsee
/ BE. Selon les directives d'instruction donnees par le
commandant de la Securite Militaire, il s'agissait de
rafraichir les connaissances de base des grenadiers de
police militaire ainsi que d'entrainer la collaboration et
l'appui subsidiaire des regions de police militaire (reg PM
1 ä 4) et des polices civiles. De plus, le bat PM 2 etant
dejä planifie pour un engagement de securite au profit du
meeting aerien AIR 14 de Payerne, Foccasion a ete saisie
pour se preparer au mieux en vue de cet engagement
planifie de longue date.
Des lors, le contenu des programmes d'instruction peut
se resumer de la maniere suivante:
• Cours de cadres: Repetition des activites de conduite,

mise sur pied d'exercices ä l'echelon groupe, section
et compagnie, renforcement de l'esprit de corps et
introduction du theme «Service d'ordre» pour les

nouveaux cadres incorpores. (En effet, le service
d'ordre ne peut etre instruit durant l'ecole de recrue
selon l'ordonnance federale sur le service d'ordre au
sein de Farmee.) Un exercice EM conduit par la Grande
Unite (See Mil) a aussi ete realise.

• CR semaine 1: Entree en service de la troupe, mo-
bilisation, ceremonie de prise du drapeau dans l'en-
ceinte du chäteau de Jegenstorf / BE, instruetion du
service d'ordre et rafraichissement des connaissances
de bases dans les themes prineipaux tels que le tir aux
differentes armes, les moyens de contrainte, les activites
de base de police de securite, le domaine NBC et
sanitaire. La compagnie de protection PM a profite des
installations sur l'ancien aerodrome de Tourtemagne
/ VS pour ameliorer ses capacites dans la conduite
de vehicules lors des engagements de protection de

personnalites. Le but principal de la ie semaine etant de

preparer les militaires du bataillon aux divers exercices
d'engagement avec les polices cantonales.

• CR semaine 2: Divers engagements au profit ou en
collaboration avec les regions de police militaire 1 ä 4,
exercices d'engagement en commun avec les polices
cantonales (Neuchätel, Jura et Fribourg).

• CR semaine 3: Exercice de securite et de sürete sur
l'aerodrome militaire de Payerne en tant que preparatifs
ä Fengagement au profit AIR 14, remise du drapeau
sur la Place du Marche de Payerne, demobilisation et
reedition du materiel et des vehicules.

L'entrainement ä la collaboration avec les regions
de police militaire

Les bataillons de police militaire (bat PM 1 et bat PM

2; corps de troupe de milice) sont principalement pre-
vus pour appuyer les regions de police militaire (1 ä

4; organisations professionnelles) dans leurs täches
quotidiennes, que ce soit en temps de paix ou en Situation
de crise. Des lors, les exercices mais aussi engagements
communs n'ont pas manque durant le CR du bat PM 2. En
raison de la Situation geographique des compagnies du
bataillon (Seeland / BE), les soldats et cadres ont plutöt
travaille cette annee avec la region de police militaire 1

(basee ä Payerne) et la region de police militaire 2 (basee
ä Berne). Les objectifs prineipaux pour cet appui etaient
les suivants:
• rencontre entre les cadres de milice et les cadres

professionnels de la Securite Militaire;
• connaissance des processus de travail des professionnels,

appliques ensuite par les miliciens;
• connaissance du terrain et des engagements en milieu

civil (gares, trains, alentours des places d'armes, etc).

II est ä noter que les policiers civils incorpores dans le
bataillon de police militaire 2 ont egalement apporte
leur savoir-faire aux policiers militaires. Ces derniers,
en raison de leur jeune äge ou d'une formation effectuee
tres recemment, manquent parfois encore d'experience et
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de connaissances. II s'agit clairement ici dune Situation
gagnante-gagnante.
Les premiers entretiens pour les diverses missions
attribuees au bataillon se sont deroules avant le service, ä

l'echelon de la brigade. De ces premieres planifications, il
en ressortit les engagements suivants:

Appui / engagements communs:
• surveillance et mise en application de Fordre du Chef

de l'Armee ORDINE. Les gren PM ont effectues en
collaboration (patrouilles mixtes) avec les policiers
militaires professionnels des contröles des militaires
aux abords des places d'armes (Chamblon, Payerne,
Thoune, Payerne, etc.) mais aussi lors des entrees en
service et des licenciements des ecoles de recrues et
cours de repetition dans les gares, les trains, voir les
centres villes (ce type d'engagement a egalement ete
effectue de maniere autonome);

• dans le domaine de la prevention, contröles des vehicu-
les militaires et de leurs conducteurs sur les differentes
places d'armes (contröles des heures de repos, du bon
ordre dans la tenue des papiers, stupefiants, alcool,
etc.);

• au sein des ER, actions preventives suite ä des actes
de deterioration du materiel et des infrastructures
(graffitis), recherches ciblees de consommateurs de

stupefiants (selon soupgons des cadres);
• appui lors des contröles de la mise en ceuvre de Fordre

sur la munition au sein de l'armee (prevention de vol
de munition).

Engagement autonome, mais au profit des regions de

police militaire:
• Securite des transports de munitions et autres armes

classifiees de la Base logistique de l'Armee (BLA).

De maniere generale, les appuis des miliciens au profit
des militaires professionnels ont donne une grande
satisfaction au sein des deux organisations. La plus-value
de la milice est reconnue par les cadres professionnels,
principalement en raison du serieux et de la motivation
des grenadiers de police militaire, des moyens en
hommes et en materiels pouvant etre rapidement mis ä

disposition mais aussi par les connaissances specifiques
de beaucoup de membres du bataillon (ex: policiers civils
experimentes).
La creation de deux bataillons supplementaires planifies
actuellement dans le cadre du developpement de l'armee
(DEVA) devrait permettre ä l'avenir encore d'affiner
cette collaboration et le soutien des troupes de milice au

profit des organisations PM professionnelles. Ainsi, le bat
PM jouera pleinement son röle d'element de la capacite ä

durer des regions de police militaire.

La collaboration avec les corps de police civile

Meme si l'orientation des engagements des bat PM

pour l'avenir est devenu plus claire et precise comme
il a ete explique dans le paragraphe precedent, l'appui
aux corps de polices civiles restent un aspect important
dans l'eventail des täches des bataillons de la Securite
Militaire. Ceci rentre evidement dans le cadre du service

POLICE
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d'assistance et des engagements subsidiäres de l'armee
au profit des autorites civiles. Dans ce cadre, les bat PM 1

et 2 ont dejä pu prouver leurs valeurs lors d'engagements
reels sur le territoire suisse durant les 10 ä 15 dernieres
annees. Pour n'en citer que quelqu'un: appui des polices
civiles lors du Sommet du G8 en 2003, du Sommet de

l'Information ä Geneve a fin 2003, du Sommet de la
Francophonie ä Montreux en 2010 mais aussi lors de la
visite du President Russe Medvedev en 2009 ou encore
lors de l'EUROFOOT en 2008 en Suisse. Les corps de

troupe doivent maintenir un haut niveau de disponibilite
operationnelle et se tenir pret ä etre engages durant leur
CR annuel, aussi ä court terme. Ahn de repondre aux
missions attribuees et en plus de l'instruction de base

dispensees dans les ecoles de recrues gren PM d'Aarau
et Sarnen (IFO 1), les bat PM etablissent des possibilites
d'exercices d'engagement avec les polices civiles.

Ahn de repondre rapidement ä la question concernant
la justification de tels engagements pour un bat PM, les

objectifs et conditions suivantes doivent etre enumerees :

• les Operations communes ont ete approuvees ä lechelon
du bataillon (bat PM 2), de la brigade See Mil et de

l'Etat-Major de Conduite de l'Armee (EM Cond A)
pour ce qui est du partenaire militaire;

• concernant le partenaire civil, les commandants de

police ont evidemment soutenu ces Operations mais
aussi les differents Conseillers d'Etats responsable de la
police dans les cantons concernes;

• les objectifs suivants ont ete fixes: approfondissement
des techniques et tactiques de police pour les PM

gren (independamment de l'environnement choisi),
connaissance des cadres des deux organisations (civiles
et militaires), ce qui faciliterait grandement la mise sur
pied d'un engagement ordonne par l'armee, surtout ä

tres court terme, pour les PM gren du bat PM 2 vivre
une experience marquante durant le cours de repetition
ainsi que s'entrainer au plus proche de la realite selon le
conseil reconnu « Train as youfight. »

Sur cette base, le bataillon de police militaire 2 a pu
realiser cette annee encore divers exercices d'engagement
au sein de trois cantons romands, soit Neuchätel, Jura et

Fribourg. Ci-apres, une explication assez detaillee des

Operations menees conjointement avec les corps de police
de ces cantons.

Neuchätel, comme en 2012

Avec la police neuchäteloise, le bat PM 2 avait dejä
eu l'occasion de travailler en 2012. En raison de la
satisfaction rencontree suite ä ce CR 12, les cadres de

police du canton de Neuchätel n'ont pas hesite ä faire
appel une nouvelle fois aux militaires du bat PM 2. Ainsi,
apres divers entretiens entre les commandants respectifs
mais aussi des autorites politiques cantonales, deux
Operations communes ont pu etre mises sur pied.
• Appui lors de letape neuchäteloise du Tour de Ro-

mandie: en collaboration avec les specialistes du
domaine circulation et securite, les gren PM ont re<ju
la mission de surveiller le parcours du Tour mais aussi
de barrer les routes ä travers le canton lors du passage
des cyclistes. Le defi principal de cet engagement
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s'est revele etre la planification par les cadres de la
mission car il fallait tenir compte d'une multitude de

servitudes; bouclage du perimetre quelque minutes
auparavant, transport sur les lieux d'engagement d'une
centaine de militaire, appui logistique (subsistance) et
communication (utilisation commune du Systeme de
radio POLYCOM). Aucun incident na ete signale et la
police cantonale s'est naturellement montre enchante

par la « masse » pouvant etre mise ä disposition dans

un laps de temps limite; moyens propres que la police
ne possede evidement pas.

• Fouille preventive de la prison de la Chaux-de-Fonds:
comme en 2012 ä Gorgier et ä la Chaux-de-Fonds
dejä, ce ne sont pas moins de 80 policiers militaires du
bataillon qui ont effectue conjointement avec la police
cantonale, le personnel de l'etablissement penitencier et
quelques conducteurs de chiens de la Securite Militaire
(pro) qui ont effectue la fouille de l'etablissement du
haut du canton. Repartis dans le bätiment des le debut
de la journee et apres une briefing commun dans un
bätiment communal de la ville, les membres du bat
PM 2 se sont atteles ä la fouille des locaux communs,
des couloirs mais surtout des cellules. Apres plusieurs
heures d'operation dans une atmosphere parfois
lourde et pesante pour des jeunes soldats de milice peu
habitues ä ce genre d'endroit, le succes etait au rendez-
vous puisque non seulement tout le bätiment ainsi
que les detenus ont ete fouilles mais les prises furent
ä nouveau nombreuses: il s'agit ici de stupefiants,
telephones portables et autres objets non autorises
dans les cellules ou le bätiment.

Les soldats et cadres de milice ont rempli la mission au
plus pres de leur conscience, de maniere minutieuse,
precise et detaillee. II est bien clair que la proximite vecue
avec les detenus et la particularite de certains locaux
de la prison ont non seulement donne une experience
toute particuliere aux militaires mais ils ont aussi permis
d elever le niveau d'instruction des gren PM dans le cadre
des engagements subsidiaires.
Evidemment, cet engagement est qualifie de « win-win
Situation » par le commandant de la police neuchäteloise,
puisque meme sans l'appui du bat PM 2, la mission devrait
neanmoins se derouler. Mais en raison des problemes
d'effectifs connus, il serait reellement bien difficile de

remplir la mission de maniere autonome pour la police
cantonale neuchäteloise.

Fribourg, une premiere

Gräce ä l'appui du nouveau commandant de la
Gendarmerie Fribourgeoise, maj Alain Philippe (ancien
officier de carriere) et la grande ouverture d'esprit du
Commandant du corps de police, une Operation commune
avec la bat PM 2 a pu etre realisee en avril dernier. II
s'agissait de:
• controle de circulation ä grande echelle sur l'autoroute

A12 Fribourg - Vevey: durant plusieurs heures, en
plein apres-midi, les policiers fribourgeois ainsi que les
grenadiers de police militaire ont assure un controle de
circulation directement sur l'autoroute precitee. Apres
un tri effectue sur faxe principal par 2 policiers et un
gren PM, les vehicules choisis etaient contröles sur une

aire de repos dans les environs de Vaulruz. Chaque place
de controle etait egalement exploitee par un panachage
du personnel. Etat du conducteur (alcool mais aussi
stupefiants), validite des papiers du conducteur et du
vehicule, etat general du vehicule et chargement etaient
les elements principaux contröles par les militaires
sous la surveillance tres proche des partenaires civils.
Dans ce cadre aussi, l'experience s'est montree tres
satisfaisante. En effet, des conducteurs sans permis
ont ete decouverts, egalement des produits illicites
et encore des vehicules sans homologation valable
dans notre pays. Mais c'est surtout la satisfaction du

partenaire civil evoquee lors du debriefing final qui
prouva toute l'utilite de cette Operation commune. La

police fribourgeoise sait maintenant qu'elle pourrait
compter sur l'engagement d'un bat PM dans le cadre
d'un appui subsidiaire.

Jura, initiative et efficacite

Une fois n'est pas coutume, c'est le Commandant ai de

la Police Jurassienne qui a emis l'idee de cette Operation
peu habituelle mais ö combien interessante pour des

soldats de milice:
• appui lors de fouilles de centres de requerants d'asile

dans le canton du Jura: apres un briefing ä tous
les participants ä l'operation, soit la gendarmerie
jurassienne, la police judicaire jurassienne, les

conducteurs de chiens du Corps des Gardes-frontieres
et les militaires du bat PM 2 tot le matin, les divers
effectifs engages ont investi simultanement trois
centres de requerants d'asile dans le canton, mais

principalement autour de Delemont. Alors que les

policiers s'occupaient de fouiller les bätiments et

leurs locaux ainsi que les requerants eux-memes, les

militaires ont surveilles les fagades exterieures des

centres (pour eviter les fuites ou les jets de produits
illicites) et ont principalement effectue des fouilles
de terrain des jardins et des perimetres avoisinants
mais aussi des chemins menant au centre ville. Ahn
de respecter les ordres des echelons superieurs, les

militaires ne sont pas entres dans les centres, n'ont

pas eu de contacts directs avec les requerants et etaient

conduits de maniere stricte par les policiers civils. Cette

Organisation et cette maniere de travailler ont permis
la saisie rapide d'une grande quantite de stupefiants de

divers types (principalement caches dans le perimetre
entourant les centres), de materiel suspect (resultant
probablement de vols) et autres cigarettes.

En resume, ce sont pres de 133 personnes et 10 chiens

policiers qui etaient engage dans cette Operation

commune. Les contröles se sont deroules dans le calme

et dans le respect, ä la plus grande satisfaction des

partenaires civils.

Meine si chaque grenadier de police militaire ayant

pu participer ä l'une ou plusieurs de ces Operations
ä pu s'entrainer de maniere ciblee et reelle comme

probablement jamais auparavant, ce sont egalement
les cadres qui ont pu mettre ä profit leurs capacites de

chefs, de planificateurs et d'organisateurs. En effet, avec
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presque chaque fois 100 militaires engages dans un milieu
civil, en tenant compte des servitudes imposees par les

partenaires civils mais aussi par les echelons superieurs,
les täches de planification et de conduite furent ä chaque
fois un challenge des plus saisissant ä relever. Ce genre de
mission est quand meme tres differente de la conduite d'un
exercice militaire « conventionnel » sur une place d'arme.
Ce sont en tout cas des complements indispensables dans
la formation des cadres et de l'acquisition des experiences
de conduite, au sein de la Police Militaire.

Dans le but de profiter au mieux de ces exercices
d'engagements, il est encore ä soulever que toutes les
missions (aussi avec les regions de police militaire)
etaient suivies de debriefings par les commandants
militaires et civils directement sur le lieu d'engagement,
mais aussi par la redaction de rapport d'engagement
et par l'etablissement de Lessons Learned (legons
apprises). Afin que la Grande Unite (See Mil) profite
egalement des experiences tirees de ces missions, un
lien etroit entre les cadres superieurs du bataillon et les
officiers de carriere de la See Mil devra encore se tisser.
Ainsi les elements a ameliorer dans l'instruction des
militaires pourront etre rapidement integrer dans la
formation de base des gren PM.

Malgre les changements de commandants, de struetures
(DEVA) ou de climats politiques, ce genre d'exercices
d'engagements communs devra probablement encore se
derouler ä l'avenir. Ainsi la garantie d'une collaboration
efficace, rapide et sans problemes lors d'engagements
reels (service d'assistance ou service actif) sera assuree.
Et pour terminer, il est ä relever que chaque militaire
engage durant le CR retournera dans la vie civile avec le
sentiment du devoir accompli, avec des souvenirs plein la
tete mais surtout avec le constat que le cours de repetition
fut intensif, interessant et utile.

N. W.

Message du CdA

L'armee, un partenaire fiable

Dernierement, j'ai partieipe dans la vallee de l'Urseren (UR)
ä une «Talgemeinde», une manifestation qui remonte aux
origines de la demoeratie helvetique. Cette experience m'a
fortement impressionne.

Le fait que la vallee de l'Urseren pourrait tres vite se trouver
isolee du reste du monde est peut-etre ä l'origine de certaines
de ses particularites qui, en dehors du canton d'Uri, suscitent
l'incomprehension ou, au contraire, l'emerveillement.

Pour les habitants de la vallee et les projets de Cooperation,
la «Talgemeinde » joue un role essentiel. II en va de meme
de la collaboration avec l'armee. En effet, nous comptons 181

places de travail dans le canton. Ii s'agit d'un echange qui se
deroule dans le respect et la bienveillance reeiproques.

II est evident que les bouleversements que pourrait entrainer
la prochaine etape du developpement de l'armee (DEVA)
soulevent des craintes, et ce d'autant plus au sein du canton
d'Uri pour lequel les eventuelles repercussions du DEVA
seraient bien plus lourdes que dans d'autres cantons. II est
donc capital que l'armee recherche activement le dialogue
quand un chapitre tel que les fortifications d'Andermatt est
clos.

Mais lorsque les discussions entre deux partenaires se font
dans le respect mutuel, il est possible d'envisager l'avenir
avec confiance. Toutefois, toutes les parties impliquees
doivent etre disposees ä placer les Solutions envisagees dans

un contexte plus large.

En pareil cas, l'armee offre son soutien. Les procedures de

consultation relatives au DEVA qui viennent de commencer
ne concernent d'ailleurs pas uniquement le canton d'Uri,
mais tous les cantons. II est evident que s'accrocher au passe
ne constitue pas la bonne approche. II s'agit de privilegier
une vue d'ensemble.

Une chose demeure cependant constante : tous les cantons,
qui sont nos partenaires prineipaux, peuvent et pourront ä

l'avenir egalement compter sur l'armee.

Commandant de corps Andre Blattmann
Chef de 1'Armee
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